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Monsieur l’Ambassadeur,

Nous avons écouté avec grande satisfaction et gratitude, les déférentes expressions que votre
Excellence vient de nous adresser à l’occasion de la remise des lettres de créance qui vous
accréditent comme Ambassadeur extraordinaire et plénipotentiaire de la Bolivie auprès du Saint-
Siège.

En vos nobles expressions d’attachement à notre personne et dans vos buts élevés de paix et de
progrès qui sont pour nous objet d’une constante préoccupation pastorale, nous reconnaissons
avec un réel plaisir les aspirations chrétiennes de nos bien-aimés fils de la nation bolivienne.

Ces aspirations qui ont pour objet un harmonieux développement des individus et des
communautés, dans leurs dimensions spirituelles, morales et sociales, sont aujourd’hui
particulièrement présentes dans l’action pastorale de l’Eglise comme un ferment et un compromis
de fraternité. Nous avons en effet la grande confiance qu’avec la collaboration de tous ceux qui
ont faim et soif de justice, ces aspirations du peuple bolivien puissent se réaliser dans un milieu de
fraternité et d’union.

Pour cette raison, l’Eglise ne peut s’empêcher de regarder avec joie tous les efforts qui dans ce
but se réalisent dans votre patrie. L’Eglise, à son tour, suivant les caractéristiques de sa mission
divine, pousse, oriente et donne sa coopération en mettant au service de tous les hommes la
force morale de sa doctrine, le travail ardent de ses fils et la collaboration de ses institutions. A
l’exemple de son Fondateur, elle travaille à la défense et à la protection de ceux qui sont les plus
déshérités.



Monsieur l’Ambassadeur, nous avons écouté avec un vif intérêt vos références au problème de
l’alphabétisation où l’Eglise peut toujours apporter une aide particulière. En effet, les premiers
prêtres qui arrivèrent dans votre Pays, portaient déjà dans leur esprit la préoccupation que la
lumière et la prédication de l’Evangile fussent en même temps source de culture et de progrès.
C’est ainsi qu’ils contribuèrent d’une façon tout à fait décisive à rendre les centres d’instruction en
Bolivie parmi les plus estimés et les plus importants du continent américain.

Nous sommes convaincu que cette glorieuse tradition est aujourd’hui un ferment et un espoir.
Tout cela ouvre nos âmes à espérer en de fécondes réalisations qui nous font entrevoir de
nouveaux horizons de progrès chrétien pour les nombreux fils de notre bien-aimée nation
bolivienne.

Tandis que nous vous souhaitons une chaleureuse bienvenue, Monsieur l’Ambassadeur, nous
formons les meilleurs voeux cordiaux, pour l’heureux accomplissement de votre mission, et nous
nous réjouissons avec vous, en implorant sur votre personne, sur Son Excellent Monsieur le
Président et sur le gouvernement de votre Pays, en particulier sur le bien-aimé peuple bolivien, les
abondantes paternelles Bénédictions du Ciel.

*L'Osservatore Romano. Edition hebdomadaire en langue française n.31 p.5.
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